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Introduction 

1.       Une  réunion sur 1er. et r'<tc. ier  <»t   1er,    -ci j ti.^u^ ,:•:• r!  veloppe^ent  industrial dans 

1*8 petite pa-"s p'ect  tenue  à Vienne  (.vutrich*?)  ¿u ¿Ó -u  30 novembre   1973»   "ous les 

auspiceB de 1'Organisation o>s f'tiiens Uni er ^our U- ,Vvelcppo!*ent  industriel  (GFUDl). 

!
í   petite pav'P er. voie  de 2.       Elle a réuni des haute fonctionna i re fi venur. c1*. 

développement—,  bien que désignés par leurs _ouveme~.ents,  ceux-ci participaient a la 

réunion ?• titre personnel,  en qualité de  r,pór,ialistes der questiona traitées.    Des 

études  sur l'expérience de ces 12 pa-"s avaient  été établies *   l'avance en vue de la 

réunion. 

3»      Dans un premier temps,  les participantr? on* examinó l'expériewe de oes pays, 

¿roupée d'après leur dotation   n ressources naturellen.    Les discussions ont porté, 

dans l'ordre, sur les paya insulaires (Bartade, Chypre et laurioe)» lee paya sas« 

pétrol« ou autres ressources ninérales (Cite d'Ivoire,   '.ïaiabie et Danone"-.  Honduras, 

Liban et Paraguay) et lee pays ayant des ressourcée pétrolières et eu d'autres 

ressources minôraleB (àrabi© Saoudite,  Tabon et "auriïanie). 

4*      Les participants se son+ ensuite répartis en petite ¿roupes pour examiner dans 

quelle mesure le stratéele du développement en général,  et les politiques industrielles 

en particulier, appliquées dans ces pavs ont ét<I adaptées aux condition« propres à 

chacun d'eux et à leur évolution. 

5*      La réunion s'est terminée par une aéanoe plénière au coure de laquelle les parti- 

eipmte ont formulé un certain nombre de conclusions et de recommandation« générales* 

6*.      Les participants espèrent que oes conclusions et recommandations présenteront «n 

intérêt particulier pour la deuxième Conférence générale de l'OFtJDI, «pi doit se tenir 

a Liraa  (Pérou) en mars 1975* 

1/ Arabie Saoudite, Barbade, Chypre, Cote <? 'Ivoire, Dahomey,  labon, Gambie, 
Honduras, Liban, Miuriee, "auritanie et Farajuay. 
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RAPPORT DU  TROUPE D'EXPERTS 

La notion de stratégie du développegant industrial 

î.      Aux fins de la réunion,  il a été décidé que  1)  l'expression "stratégie du 

développement industriel" serait utilisée pour désirer r  la fois lec objectifs et la 

manière dont les gouvernements envisagent dans la pratique le développement industriel 

à Ions teroe et 2) l'expression "politiques du développement industriel" servirait è 

désigner lea mesures (ou instruments) et les institutions spécifiques utilisés pour 
appliquer la stratégie adoptée. 

3 6.      Il a été décidé en outre que la formulation de la strategia et dee politiquea da 

J développement industrial devait itre considérée comma faisant partie intégrante de la 

} «traté^l« et des politiques ¿entrala» du développement économique de chaque pay».    La 

1 «ft*!«!* ohei.i. doit être adapté, au patèma »coiai et éco»o«iqu. du Pav» considéré» 

I la« ooneidérationB politiquee revttant de leur o6té une importance prinordiaì«. 

i 9«      1* stratégie *» dévelappetient industriel doit contenir des indications nette» 

Jfttant aux tvp#» d'industrie» h crear à l'avenir.   Elle doit préciser ai les industria« 

| »nvlsafeea doivent ttra destinée» à alimenter essentiellement a) le marché intérieur où 

J ©) 1»» marchés d'exportation, »t évaluer las conséquence» de ce choix sur le» technique» 

à appliquer at sur la tailla des entreprises.   Ces indications pourraient aoit portar 

aar la» «acteur» industriels à développer ou le» tvpea de projets spécifiques à realiaeri 

seit proposer l'adoption de critère» éeoooniaues (tala qua la création d'emploi«) pour 

évaluer la degré d» priorité accordé aux nouvaaux projeta,  elles pourraient aussi 
suggérer l'un» «t l'autre de oee possibilités. 

10,    La oneix tu t^e d'industria h développer an priorité sera influencé aussi par la 

dotation an reaaouroe« naturalisa du pava considéré, ainsi que par las qualification« 

«t la« aptituda« da «a »ain«<i'oeuvre.    Il faudra dttaient tenir compte de l'évolution 

i probable da la situation, qui pourrait influer à long tarme ir la développait d» 

•   lMbonoala, à l'intérieur eemrae í l'extérieur du pa^s.    La méthode adoptée doit aussi 

•tro réaliste,  il faudra identifi«r olairtraent tous les obstacles qui pouvant entraver 

l'industrialisation! la stratégie devra tenir compte des délais  néoaaaaira«  pour la« 
éliminer, et proposer des mesures à oette fin. 
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•••      f-..   str-:tc.i'    M,   -!évelcpp<?-eiri   i.-.-hictriel   -oit   conrtituor  le c-;r'rp  où pourront 

'13r°   J" '    ; 1",nr       ion-   -•""-!   '•-:   ner.urp;;   npóci 11/.i*--   rt   leu  ; ¡or'if icationr,  í< 
a:'',0rter aU:r i^ituti^n:-.     ::i«  ,<ev»;;  .vani   teat  être  frr.ulee  d;nr une  perspective 

••    iPKj  tene     er   (Vvra  : in i tulicrranl   tori- co-te  -v  la  meecrité de  concevoir le 

développant   industrio!   ^.e  un  ; .cce.ru,  «vienne  et  i>âr,  en  .orte ä>   lui  conserver 
ce   firractèr«-;. 

12,     Us constations ,ui  accèdent  ,ont  nW U«  nour tour  lo,  pays en voie de 

développement,  4uels ^ £01ent   leur 3Uj;erficie|   1eur fitdde ^ déveioppenent ou le 

système économique  ft  ^rh)    *v » •> ^ - rt-+  , 3,.   * »      • i iM*e  ex  owtiaj  4v   iJÔ om adopte.    D«u;c  1er: 'urarraphes suivants,  on 

^efforcera de tirer d- conclusions d.  l'expérience acquise  par les  12 paye intéressés 
par 1% réunion. 

lùgBéElmftft,acquise oar 12 natit^j»• 

n.    Un participants ont exaW l'expérience d'un groupe hétérogène de pav. appar- 

tenant à des régions .^¿Taphi^es différentes.    Les  12 pa^s    considérée ont urn popu- 

lation peu nombreux      te d'entre eux    comptent troie ^lUon, d'habitants ou moins, 

les ámx autres cinc et Pept aillions H-habitants respectant.    Certains de oes 

P^s « „ont au tout  prêter ,ta*« du développement  (tau, d'alphabétisé peu élevé, 

acteur industriel Feu développé  et revenu par habitant  inférieur à 200 dollars des 

Etats-Unis)    dans d'autres,  le  taux d'alphabétisé atteint presque  100 ,',   1. secfur 

industriel est asses avancé et  le  revenu Par habitant dépaase  500 dollars.    In 1970, 

le produit national brut d«B pavB considérés était compris ,ntrft 40 millions et 

1to milliard de dollars des "tats-Unis. 

iç.     Les participants  se nr^t -->rr>nw!-i.-. -\  .»««<«...... #A •. .., j       t» Le OC„T ,,ccorctíí, a reconnaître Hue l'étroitesee du marché 
national a constitué et continuera - conati•«•». n„« * «      •     . 

" constituer l'un dee principaux facteurs limitant 
la ¿an», des industries qui pourraient être créée, Ò chaque étape du développent. 

Ban, touB les pays considéré,,  les indurirle, de remplacement des importations ont 
dorme un premier élan î: ] 'industri?! i «-tin*,      n    *   •       -. inc.uotriclisation.    Certains a »entre eux ont opté pour une 
coopération économique  avec Hes r-avc P» m;a ,,„ . -    , 
A    ,.   .      . * -a '  en Wle de développement voisins et des industries 
destinées - desservir le "arche rf-inn»!   .si-,,,- •     • 
J     ,, 

& rr0iondl  élargi ainei  croc ont   été établies.    Au début 
de  l'mduptrialisation,   l'accent   H   Mf: ,î.  ,.,,*. la„  ÍV1,     4   . , ei.i  rt  ,.T„. n_, our 1er- industries des produits alimentaires, 
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ce  la chauBsure, de  1'hábil le.'-icnt,  du  nc^ilier et der 'datóri¿our de construction, lui 

role  important  étant dévolu h l'artisanat  et ;   la petite  industrie.    P'autres 

industries de bienc de coneornation ont  ^t,. créées ;   mesure ^'augmentaient lea 

revenus,  nais  le développeront d 'indur trie.;, produisant  des Mena intermédiaires e;; 

des bienB d'équipement n'a commencé que dans Huelquer pavB. 

15«    A mesure que les paya acquéraient <-v.  1'expérience en matière d'industrie ¡nanui'ac- 

turière,  on a vu les industries riéj"\ créées rechercher des débouchés à l'étranger, 

tandis qu'apparaiesaient des industries nouvelles,.orientées vere l'exportation. 

L'importance attribuée au développement des industries d'exportation varie d'un paya 

h l'autre.    Dans bien des pave, ce développement a d'abord été le fait d'entreprises 

étrangère«,  par la suite,  les entreprises le jalee ont, elles aussi,  joué un rôle 

.   important,    La présence d'industries d'exportation assez développées a eu pour effet 

I   de fournir aux industries existantes de nouveaux débouchée, de stimuler la création 

|   d'industries nouvelles et de donner un «Ion considérable à l'ensemble de l'économie» 

|   Cette constatation a conduit leo participants ,\ souligner l'importance que présente 

I   pour ?** petits pays une stratégie tournée vers l'extérieur. 

*    16.   Dans la plupart des pava, les principales industries d'exportation qui ont été 

»   créées utilisent des latieres premières locales     Ainsi, on a construit de grandes 

I   usines modernes pour la transformation du bois, le traitement du poisson, de la viande, 

:f   du sucre, des arachides, de l'huile de peine, du raisin» etc.    Chypre, le Liban et 1» 

Paraguay ont éf&lement exporté avec succès un certain nombre d'autres produite manu- 

facturés.    La Barbade et l'aurice ont développé l'industri* du ""Itement ainsi c|ue les 

activités d'assemblage mécanique et d'autres activités relevant des industries 

|   légères. 

I   17.    Les participants ont constaté spie le développeneat des industries d« exportât ion 

)   avait été le point de départ d* l'industrialisation de Heng-kong et de Singapour et 

avait ainsi déclenché une élévation rapide des niveaux de revenu dans ces sociétés 

f    fortement urbanisées.    Les participants venus de la Barbade, de Chypre et de l'aurice 

ont indiqué que l'adoption d'une rfcratécie analogue était envisagée dans leurs payo, 

en soulignant toutefois l'importance cfu'y revêt le développement simultané des autre* 

secteurs de l'éoonomie  :  agriculture, tourisne et services.    La pénurib d'eau et la 

souci de protéger l'environnement limitent  la ^a•11® des activités industrielles que 

leurs gouvernement G sont disposés à promouvoir,  P l'avenir,  la stratégie fera une large 

place aux industries basées sur l'agriculture, au:: industries légères et  i\ des opé- 

'      rations de fabrication    sous-traitées par das firmes de  pays industrialisés. 
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1--'.     Les  resource-  pétrolière:,  cu-  ,in'r:.ie-  on+   fourni   Ì   l'Aruùo  f'aoudite,  au Gabon 

et    . la iauritanie   l'escenUel rV  leur?  recettes ;; 'or-orta' ion    il   :ta.t  donc moins 

nécessaire pour COB  pavp --e -'¿velcnper levi- industrie e»   leur.-; exportations de produits 

manufacturer;f  et   leur politique ^ ' i -port it ion a   't ' -oint, protectionniste que celle des 

autres pa^s.    Lee participants venus de CP? pays ont declare' que  leurs gouvernements 

reconnaissaient    /uè   l'e-nloitation He ccr  resrourevr- avait der-  limites  et espéraient 

voir le  recteur   manufacturier  jouer un r?le important dans l't'iargi s sèment de la base 

économique,  la création d'emplois et la modernisation ru    -ode de vie dans UB zones 

rurales comme dans  les zonss urbaines.     Le principal obrtacle a été  jusqu'ici la pénuri« 

*.e cadres industriels administratifs et  techni^uf* • insi   vxb d'ouvriers qualifiée 

locaux,  et chaque pays a dö recourir très largement r-  la main-d'oeuvre  étrangère.    L& 

stratégie actuelle vise t. surmonter cet obstacle et  '   renforcer les institutions 

capables a) d'aider au développement de petites entreprises industrielles autochtones 

b) de concevoir et de créer des entreprises inductrieller plue vastes, uotawnent dann 

1«« secteur» basés sur l'exploitation des ressources naturelles, avec la participation 
de l'Etat dans certaine cas. 

19.    Trois des pays dépourvus de ressources pltralières ou minérales (dte d*Iveire» 

Bahooey et Gambie) n'ont eu jusqu'ici ni U te.Tps ni les ressource» financières tt 

autres suffisantes pour élargir l'Étroite base économique héritée de la période 

coloniale.    Des progrès ont êtô réalisés en ce qui concerne la mise en place de 

l«laf*Wrt«wtur© nécessaire au développement  industriel, main le niveau peu elevi de« 

revenus et le .manque de ma in-d.'oeuvre locale qualifiée ort. fràine ce développent » 

particulièrement en Cambie    On s'efforce .«Intenant de diversifier les cultures» et 

lea industries basées sur l'agriculture, la piche et l'exploitation dee ferite viennent 

en ttte des industries existantes et tiennent une grande place dans les piano d'indus- 

trialisation.   On travaille à la mise en place d'erptnisnes chargea de faciliter» 

notawwnt p"tce è tine aide financière, la creati«, d'entreprises artisanales et de 

petites industries par des ressortissant» du pays.    Les principales industrie« d'expor- 

tation développées jusqu'ici portent ßur le traitement du poieson, du bois et de« ! 

produits agricoles, nais la stratégie future essaiera de tirer davantaje parti *) * 

eeflt relativement faible de la main-d'oeuvre locale   b) des débouchés offerts par !•• 
nai-ehés des pays voisine. 
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20.     Au Honduras,  au Liban et  au  Para_.ua",   ;>,v-'8  pourtant  ru::  -meri  dépourvus  de 

pétrole  et  d'autres ressourcer-  -linéral^1,   1 'industri alif-ation >-r'   r^laUvenent  plus 

avancée.    Dant? chacun •->  ces nave,   l'artisanat et   1er,  potito   ..ru. ust ries prédominaient 
IB " 

aux premiers stai.-, e s de  l'industrialisation nais au cnurr Her, anm'es  ó0,   lets entre- 

prises plur, import anter  sort  devenues plus nombreuses.     Le Honduras et   le Paraguay 

ont encouragé l'industri?lisat ion en protégeant  l'industrie de  la concurrence des 

importations,   leurs principales exportations vers  lef, pays avancés proviennent des 

, -   industries casées Bur Ine ressourcée africo lee.    Au  Liban,  le  secteur des  ¡services et 

~t   celui du tourisme fournissent de  substantielles recettes en devises,   l'industrie 

-   locale est peu protégée    Its exportations d'assez nombreux produits manufacturée se 

1  »ont développées de manière satisfaisante.    Dès 1970, chacun de cee trois pa-'S 

|  exportait environ 20 ;' de ea production manufacturière.    Les participante à la réunion 

ï  ont indiqué que les principaux objectifs de la stratégie du développement industriel 

I  pour lee années â venir seront de diversifier et de renforcer la stricture indue- 

1 trielle, de développer les compétences technolQgiííues, d'améliorer la productivité et 

1  de développer les exportation« de produit» manufacturés en fonction de la capacité 

* concurrentielle aequise, 

I  Çfllri«Mmffl4+M" pegs, let, pet.i,^., jjge, 

* 21.    teo experte ont éprouvé deo difficultás pour dégager, à partir de l'expérience 

g de oe groupe hétérogène i« petita pays» de» conclusions de caractère général.   Certaine 

| de oes pava ont réussi à créer un secteur industriel dont la part dane la production 

tetáis de l'économie est considérable (de 15 à 20 ;).    L'étreiteaae du »arche natie«»! 

constitue Mer an eoataele l un développement industriel rapide, mais cet obutaole 

peut Itre iurmonté avec lt temps.    Les petits pave qui ont rial i sé lee progre» les pl»» 

notablec tent ceux dans leiquela le rapide eeeer d'autres secteurs de l'èco»©»!* a 

élevé le niveau deo revenus vt élargi le marché national, pour bien de» paye dont 

1 »expérionee a été étudiée à la réunion, l'expansion die ces autres secteurs reite la 

condition preaière du développement de 1 »industrie.    L'induetrialisation accélérée 

exige m outre un développement régulier de 1»infrastructure et dee effort» accrue 

|     pour former d© la nain-d'oeuvre qualifiée. 
i 
i 

M 
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coìir.\u.-nt,      Ion;,  tene,   la i 

22.     Les  expert r,  orA   e-tin,-  .;i;'ii   -  HV..it  ,,,-, 

-tratest  de  1 Unduetri.lio.tion ,'eV,it   vi,,.      ,n ceri   i- -    .   -e  •,„-.,   , • 
Pour certaine— .otivit »•    i       • " ^.cialmation. 
fo, + "C11V1T-'   ^  c,oxx  pourr.it   r'i.-oorer er   iui-^g....  une  analyse ?   la 

, constructive  et rru^e ,ee ^iMiit.s d^u^t   ,   „  cr^_e  ^ _ 

:;et dM ch— --— ,„ CXPOrtation, vers dilutres _ ^ 
tnalisea ou en voie de -i-vpi ^-.-,«-„„-• ^ •     • 

£ «~W ta p.,ltc P,,s i8lt 8tro orlentde _ ]loït;rieur   ia     u '     - - 
doit encourarer et qm.t^^ t*   --    -, 4      BU1 'Ae 

raser et soutenir le development .;eti industries .iù  Por"  dtii «nort-t   • 
et permettre d'identifié den inHu^H»      I , «çorUtwott, 
áW„     .    ,.. muuB..rie« plue complexe qui pourraient contribua à 
élever re^Uerement le niveau de vie. 

23» Les mesures ou les ti«•«« „ini . 

-^«.,„::::  :::°" eT":r^ —-tEPrlviBont 
l'indu.tria, plutSt „ ,„,„ , «•*.<"-»- ,»ur attirer Us inw.tl.«,«,. daM 

m««. H convient de prêtre ta •„«,„, plua l41eotiv.„   _,„„, .    ,. . 

• 'entrapriee locarne, 1•,""   £ \      ^ '* ^ ^ Pl" "Mb"» «• — i 

divers). ' «J*°<*t«,. <adnini.,rr.teurs,  technicians et cadra. 

«tait <ä.v,nue l <m ,.s vTi„,.ir:!,m „ '    '"       v01e c,c ie•l°Ppenwnt vol.ini 
•«•    -s principaux arcuante invoqués uour iv««i»(„ n ^    ». 

*.-».. iénéreu,.« d..„=our.3S,ment œ lnvo,ti^ur   '.    r °"E-Uler X adoptl» d» 

a PU .«„ Tin i. c.tt, oo„„urranoe ^J     ! s I       ^    Da"" Certai"' — °" 

~sl0„. a., .ooore, Mal0iU6s P;rralen: ^Xl^ZiriTe w'8 d ,un* •*"   , 
M« d.o p..,. intéressé,    u. r(ît„, fl, 

Ur£ P°Ur U P1"0 «>~* 
~ 1« P.-1M1Ì«. a.^ s    17      7°»^-«* «* P-i» -at:lr.r L«,^^ 

inveetissenent existant dans da oetitc „„. 
Í« inveatlaa^rg ótrangera.   fai. „..*   • PW* ^«í"''«! P~ corou, 
~tl.faisa„ts (à «lll^TLt. .    : Pa:'E P0Urr8Îent °Men" d" •*"«•* 
». «.». r, front       J I      I ^ e^ Pré°lBMt ^ Péri^ ^»t l^U 
««. Période. " "* 9n »*•»'««* 1«» ."orta de Potion pa^t 
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p.    Dann certains paya,   1'"t..-At  intervia',  plur-, freinent   *n a'acsurant   le contrôle 

partiel ou total  -\o certaine-;  w.r«.-,ri'„er;  industriel iee,  noW-ent  lorsqu'il  s'agit 

fe'industrior, utilisant den rer.^our^r: n.iurdles   (Vois,   produite .-'.o   la ¡Sçk,  etc.) ou 

considérées comme présentant une importance  ntraté^ne pour le développement ultérieur 

au pave.    T)es conoidération« bir-(/;lcire:; on,   parfois >einé  1 »appi.catior de cette 

fpoliticnn dans des pa-'o qui  se-  trouvent encore au:: premiers  etaclea du de -^loppement, 

parce que lets fonds disponiblem devaient «tre consacres nu développement ds 1'infra- 

* programes sociaux. structure,  r l'enseignement et 

26,    Lee experts ont estimé qu*¿ dans de nombreux pays lee structures inetitutionnellee 

destina«« v Mettre en oeuvre les stratégies et lee politiques de développaient industriel 

étaient insuffisantes,    txaninant les anéliorations qui pourraient leur Itrt apportées, 

ils ont sug-éré de faire une étude critique approfondie du développent ies myrns 

dont disposent lee pays pour : 

a) 

») 

o) 

A) 

•) 

f) 

f) 

h) 

Paire une étude d'ensemble des industries existantes afin d'identifiev des 

possibilités précises d'investissement pour les cinq années l. venir. 

Paire des études de narché, íes études de préinvastissenent et   les ¿tudee 

techniques de faisabilité portant f«ur des projets industrióle préein, 

Encourager l'exécution, par des investisseurs locaux et ou étrangère, des 

projets retenus, 

Vivar*! :écuter des projets, en particulier des projets contrôlés entièrement ou 

partiellement par les pouvoir» puolies, 

Favoriser l'apparition d'une nouvelle génération d'entrepreneurs locaux, en 

leur fournissant une aide pour concevoir et créer des petites entrarle*«. 

Formuler, promouvoir et mettre en oeuvre une politique destinée & ptiwtler 

l'implantation d'industries d'txportation. 

Créer «a erganisme spécialise dans le financement industriel (ou renforcer 

le» erganiBBMis déjà créés * cet effet), 

Créer une inotitution (ou la renforcer ai elle existe déjà) au perronael 

composé de reßsortissante nationaux, chargée de fournir une aide pour le 

choix, l'adaptation et la ni; c au .»oint d'un» technologie convenant aux 

conditions locales ainsi qua pour le perfectirnnement des techniques et du 

contrôle da la qualité dans les entreprises existantes) 
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:,i cvv--r-K', un ou í'7«    Lee e::perti on.   not:' jir- l'CIVPT  "*" i*   •'•' 

Plusieurs fiM  12 pa-,, oomi.^rr       e.^rr ,h.Cu«,   -     -C: -,  ^mentionnées.    C'est 

dans lee  can où il  S»^ifieait •:<,  renforcer ->.•   i:i:.r - v. icni. er.icUr.tcf  ,ue cette assis- 

tance a   >nn'   le- .^illrurr  i--ruH.it.-.      .  "• .   h:.r-.   ,-..  i .,-.. •„<   ,..,,        *.is.    ,,. 

esperte ont   ar.ii-¡f. .-iir  !'-•*,-:,-,   -.-,     «,---T      ,r.,, ... 
"'   "   '        "    '•   '    ' '-•' x  ' uVi -;3 ' t     --•-• '-''•':'. i-  -•-    ...TUre ;u posGilûef 

porter sur locution «-un ,,«>„<• f«     'uno  -cV   '  îc.r:ir..-,   ,,u-   ..u'fitre .'• carac- 

tère consuMaiK,  -t   ,uo,  1, ri.iyar-    u t„.  ,.f  ,„.,., ,  _rx c ;,   ,   nar vamj, 

devrait pouvoir e-ciuer ou r.i.'er        -.1^ »-. .cvvro 1- -   -„-.W.   i^urtriele élaborée 

avec con concourr.     Il, on, .iU,.-.i  ..ouli..^ ..pa, ;, ,  ,v;-_r< , le,  ,lur utiles sont cetuc 

qui peuvent ai svieni   s'aclap^r ¡vos:  conations logier. 

2u.    Dans  la ^luDart  ^p'i -,(a-HJ-  ~i-»w     i-,.  ~— •-> • j - , . 1    ^ ° -'atl  ' >a f ' ics ororitB ."--'Vie i:oi-r l'ac-ietance Au STUD m 

wffiwnt nae porr finawer un rat* r^ra,. x •:! »arsisce r.e  I'OTJDI    nal ,ré les 

resources financières cuPI lé,,:-taire, fournie: -,ur 1, prc^,-e ¿u8 SIR, ô« oráéit8 

beaucoup Plue i^pert^- co„t encore n-'c, spires ,fflir rr;,,, ro au, Wins reconnus de« 
petits pa-T. 

HUÜJLLA'mJSÖatt^e Jon;U'.Sii f. ^JÚrijtpx.e 

2?.    Le, e:cperte ont  .lu   ' ^ l, ^im c,w:.:  iou,ni j.,0Ciifi0|1 ,,un ^^ de ^^ 

¿•e^rience -. la Toi, sU mlar.t ec vtile ,t rec,   .n- ,ua 1 Wl  organise outrée 

rencontres sur le ^ cr-n    ujeJ..    Gn+,:e ivmùci.  r-'-il^   r-n   -    .    -i        •   ,        ,     , K'ailK'1» «•"•-ii^ r -a .•. , a ;Ury leur horiaon et 

W a .onne hon no-V^  ^w „ouvellor.    >, réunion, ^ c, ,enre pernett.nt en 

outre a« porsonn«! ,u SecrÄtarir*   '- 1 ^TíM .,  -.lra., C01înuîtr0 la slvat6zU êt l#. 

i.Lu i i. i    e onacun -os ,?r r., par conséquent aussi le« 

¿lómente ée la planification •   Ion    tyr«e ^»o   -.-.pi.».«.  -.PT-M-'^+   '-,•+•**      i •u    ~c   -«-^.r-„.. ..enetujjit ;.-e satisfaire leurs 
bewinr en anaintance techni ,ue ou er. outrer, mrvic*^  offerta par l'tWDÎ. 
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